
                                                      Echouage      
                                                 Paroles et musique de M F Musnier. 
 

C’est un dimanche soir de printemps 
Petit vent d’est et grand beau temps 
On s’acharne à tirer des bords 
Il est temps de rentrer au port 
Mais brutalement l’bateau s’arrête  
L’équipage fait des galipettes 
Un peu trop loin derrière une bouée 
De l’insouciance il faut l’avouer 
Et là, ce n’est plus amusant 
Car c’est le début du jusant.                                 Refrain 
                                                                  Ah ! on s’en souviendra longtemps 
                                                                  Pour une fois qu’ y’avait du beau temps        
                                                                  Heureusement le crépuscule  
                                                                  Nous empêche d’être ridicule     
                                                                  Et quand il n’y aura plus d’eau 
                                                                  On ramass’ra des rigadeaux 
On met l’moteur, on fait gîter 
On commence tous à s’agiter 
Mais on est vraiment bien planté 
Au bord d’un ch’nal bien fréquenté 
Certains nous demandent au passage 
Si on compte faire un carénage 
D’autres nous montrent un verre bien plein 
Prenez l’apéro même au plain 
Y’a plus qu’le calcul de marée 
Pour dire quand on va r’démarrer. 
 
 
Le bateau complet’ment posé 
On peut aller se reposer 
Oui ,mais à 45 degrés 
A mijoter dans nos cirés 
C’est pas vraiment un trois étoiles 
L’un s’allonge dans les sacs à voiles 
Un autre sur le plancher en teck 
Et moi dans la bibliothèque, 
Oui,le cours des Glénans y’a mieux 
Pour faire un oreiller mœlleux. 
 
 
Voilà l’clapotis sous la coque 
On essaye de renvoyer l’foc 
Il faut manœuvrer au plus fin 
Et le soleil se lève enfin. 
Quand on s’amarre sur le cat-way 
On n’peut pas dire qu’on soit très frais 
Au bureau on va s’arranger 
Pour mettre « ne pas déranger » 
Sur la porte,juste un contre temps 
Un rendez-vous très important. 


